
Faits divers 

Les policiers sauvent 
un homme pris au piège 
à l'étang de l’Estay 
Dax Dans la nuit de samedi à 
dimanche, un habitant de Daxa 
alerté la police après avoir enten- 
du des appels à l’aide aux abords 
de l'étang de l’Estay. 
Sur place, les policiers ont décou- 
vertun homme de 69 ans, sans 

domicile, bloqué plusieurs 
mètres en contrebas suite à une 

chute surle talus de l'étang. 
Ilse trouvait dans l'impossibilité 
de remonter seul. À l'aide d’une 

corde, les policiers sont 
parvenus à l’extraire de sa posi- 
tion délicate. Le sexagénaire 
ne souffrirait d'aucune blessure 

grave. 

Deuxaccidentsliés 
à l'alcool ce week-end 

Mont-de-Marsan Les policiers 
montois sontintervenus sur deux 

accidents matérielsliés à l'alcool, 
survenus ce week-end. Le pre- 

mier s'est produitsamedi, 
vers 4heures du matin, dansle 

quartier du Peyrouat. 
Le conducteur impliqué, néen 
2005, a été contrôlé avecune 

alcoolémie de 0,7g/ldesang.Il 
circulait également sans assu- 
rance. Le jeune homme, quin’'a 
pas d’antécédents judiciaires, a 
été placé en garde à vue et fera 
l'objet d'une comparution sur 
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culpabilité. 
Plus tard dans la journée, vers 
17 heures, les policiers ontinter- 
pellé un homme de 69 ans qui 
venait de causer un accident de 

voiture, avenue du Maréchal- 

Foch, devant la médiathèque.Si 
seuls des dégâts légers étaient à 
déplorer, l'homme présentait 
une alcoolémie de 1,38 g/litre de 
sang. Pris de tremblements -a 

priori souffrant d'alcoolisme -,le 
conducteur a été transporté à 
l'hôpital. Des examens devaient y 
être conduits pour décider sison 

étatétaitcompatible avecun 
placement en garde à vue. 

Placé en garde à vue 
pour violences 
conjugales 
Mont-de-Marsan Danslanuit 

de vendredi à samedi, auxalen- 
tours de 5 heures du matin, la 

police estintervenue au domicile 
d’un couple pour des violences 
conjugales. 
L'homme âgé d'unetrentaine 
d'années, sous l'emprise de l’al- 
coolselonles constatations réali- 

sées, s'en serait pris à son épouse, 
qui présente plusieurs héma- 
tomes. Sonincapacité totale de 
travail (ITT) a été fixée à cinq 
jours. Le mis en cause, quine 
serait pas connu dela justice, a 
été interpellé et placé en garde à 
vue dans l'heure. Il a été déféré 

hier. 
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ur une portion de la Via Le- 
movicensis, une cinquan- 
taine de personnes, foulard 

jaune noué autour du cou, 
se sont donné rendez-vous pour 

une marche en l'honneur de saint 

Jacques. Aujourd’hui, pas question 
de parcourir les 1 500 kilomètres qui 
mènent à Saint-Jacques-de-Com- 
postelle, mais seulement 3, jusqu'à 
la petite église de Beyries, dernier 
village des Landes traversé par la 
voie de Vézelay. 
De nombreux marcheurs profitent 
de ces balades pour raviver les sou- 

venirs de leur pèlerinage. Heureu- 
sement, dans une version bien plus 
courte. « Ça ne nous rajeunit pas de 
faire ça. On raccourcit le circuit 

chaque année », sourit une dame, 
en tête de peloton, en plantant ses 
deux bâtons de marche sur l'as- 

phalte dela départementale. 

«Amêmele foin» 

À la traîne, un petit groupe de 
femmes tente de discuter tout en re- 

prenant son souffle. Raphaëlle est 
surnommée « la doyenne du che- 
min ». Elle a effectué son premier 
pèlerinage à Saint-Jacques-de- 
Compostelle à 21 ans, en 1971. «Une 
pionnière », lâchent ses camarades 
en souriant. À l'époque, le chemin 
n'était ni balisé, ni classé. Pas de tra- 

cé, pas de refuge. Raphaëlle s’est 

élancée avec une boussole, un sac à 
dos de 12 kilos et du courage pour 

rallier, depuis Chartres, la ville espa- 
gnolesituée en Galice. 
«Chaque soir, on devait frapper aux 
portes pour trouver un endroit où 

dormir. La plupart du temps, c'était 

« Un jeune homme 
croise ma route. 

Un an plus tard, il 
devient mon mari » 

dans des granges, à même le foin, 
mais c'était un vrai moment de par- 

tage. J'avais noté l'adresse de tousles 

hôtes qui nous avaient accueillis et, 
une fois arrivée, je leur avais envoyé 
une carte postale à chacun », se sou- 
vient la Landaise, qui a aujourd’hui 
76ans. 

Lamour au bout du chemin 
Dans presque tous les récits, un 

même fil rouge apparaît : le pèleri- 
nage finit toujours par bouleverser 
une vie. Parfois dans l’intime, par- 

fois de façon métaphorique, parfois 
demanière très concrète. 
Pour Raphaëlle, cela s'est produit à 
Pampelune, en Espagne. Un jeune 
homme croise sa route. Tous deux 

poursuivent finalement le chemin 
ensemble jusqu'à Saint-Jacques-de- 
Compostelle. Un an plus tard, le 
prêtre de Pampelune se déplace 
jusque dans les Landes pour célé- 
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brer leur mariage. Cinquante et un 
jours de marche, des ampoules, un 
dosen vrac. maisl’amour d'une vie 

aubout du chemin. 

Après cela, Raphaëlle et son mari 
auront marché toute leur vie côte à 

côte, jusqu’à la mort de ce dernier, il 
y a quelques années. « Je n'ai jamais 
voulu refaire Compostelle, glisse-t- 
elle. Aujourd’hui, j'accueille les pè- 
lerins, etc'esttout aussi beau. » 

Une communauté soudée 
Ces rencontres sont organisées par 
la Société landaise des Amis de 

Saint-Jacques. Créée en 1990, cette 
association laïque veille à faire vivre 
les chemins de Compostelle dans 
les Landes. Aux côtés du Conseil dé- 

partemental, ses bénévoles parti- 
cipent au balisage, à l'entretien et à 
la valorisation du patrimoine jac- 
quaire. 
Pour Brigitte Bats, présidente de 
l'association, ces marches men- 
suelles, baptisées « Marchons en- 
semble», sontessentielles à la cohé- 
sion des bénévoles. Parmi les 

quelque 200 adhérents, la plupart 
ont déjà parcouru le chemin de 
Compostelle. Ces balades sont 
avant tout l'occasion de partager les 

expériences, de se retrouver et 
d'échanger autour d’un même atta- 
chement au chemin. « On ne peut 

pas comprendre ce qui se passe sur 
ce chemin si on ne l'a pas vécu. Se 

rassembler, c'est l’occasion de par- 
tager cette passion », confie la Lan- 
daise de67 ans. 

Ici, le chemin rassemble. Les 
marches sont ouvertes à tous, sans 

distinction. « On rencontre des per- 

sonnes de tous horizons. Iln'ya plus 
de statut social, il n’y a plus d'âge, il 
n'y a plus rien. On rencontre des 
personnes. C'est un chemin de 

« On ne peut pas 

comprendre ce qui 
se passe sur ce chemin 

si on ne l'a pas vécu » 
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bienveillance. On se débarrasse de 

ce carcan social, de ce masque, eton 
s'ouvre à l'humain », explique Bri- 
gitte Bats. 

Deschantspoursaint}jacques 
Une heure et 3 kilomètres plus tard, 
le « club du troisième âge », comme 
certains s'amusent à le surnommer, 

atteint sa destination. Vincent, bé- 

névole de l'association, a juste le 

temps d'installer un pantin gran- 
deur nature déguisé en pèlerin dans 
un coin de la nef. Baptisé Jean-Bap- 
tiste - « parce qu'il y a déjà trop de 
Jacques dans l'association », plai- 
sante-t-il -, le mannequin est deve- 
nula mascotte des pèlerinslandais. 
Dans la petite église de Beyries, les 
bancs sont presque tous occupés. 
Unfilconducteurrythmela célébra- 
tion : des chants dédiés à saint 

Jacques. L'orgue résonne, le prêtre 
Félix prend place dans le chœur de 
l'égliseetlesvoixs'élèvent:«Ilestve- 
nu marcher sur nos routes, partager 

notre vie. » 
Chezbeaucoup de ces pèlerins, ilest 
difficile de mettre des mots sur ce 

que le chemin provoque. Une 

chose, en revanche, fait consensus : 
il y a un avant et un après Compos- 
telle. 

ORAGES 

Les Landes ont été frappées par les 
orages, ce week-end. Le premier 

phénomène pluvio-orageux s'est dé- 
claré samedi soir. Les impacts de 
foudre qui en ont résulté ont provo- 
qué de multiples départs de feux, sur 
lesquels 182 pompiers et 32 engins 
ontété engagés au plus fort desinter- 
ventions. Le Marensin et le nord du 

départementontétélesplustouchés, 
avec«13 engagements recensés pour 

lalutte defeuxde forêt». Autotal, près 
de 13 hectares ont été détruits. L'épi- 
sode a été parfois spectaculaire, 

comme à Capbreton, oùs'estnotam- 
mentforméunnuage detypeArcus. 
Un second orage s'est déclenchéhier 

soir, le département était en effet pla- 
cé en vigilance orange dès 18 heures. 
« Des orages localement très 

violents » étaient attendus, parfois 
accompagnés de chutes de grêle 
d’une forte intensité électrique et de 
violentes rafales de vent pouvant at- 
teindre 90 à 110 km/h. À l'heure où 

nousmettionssouspresse,lebilande 
ce second épisode orageux n'était 
pasencoreconnu. 

a. Manteaux de fourrure : Vison, astrakan, renard …

Bijoux : 

Robe ancienne et costume 

(Mariage, soirée …) 

Pièces de monnaie : 

Françaiseetétrangères. 

Argenterie : 

& 

Bagages de luxe : 
Hermès, Vuitton, 

Chanel, Delvaux …

JR istnsns BD,Missels … { 

Porcelaine, jade, 
Art asiatique : 

( Cuivres et étains 

Service en porcelaine : 
Limoges, Baccarat, 
Saint-Louis, Gien …

Machine à coudre 

et poste de radio 
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